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LE bureau national du partipour le développement etde la solidarité sociale(PDS) élargi aux cadres duparti, était réuni, vendrediet samedi à son siège,conformément aux disposi-tions des articles 49 et 50des statuts. Plusieurs délé-gués venus de divers hori-zons du pays ont pris part àcette rencontre qui fut éga-lement, pour les bâtisseurs,l'occasion d'effectuer leurrentrée politique et de dé-crypter l'actualité nationaleet internationale, tout enjetant un regard froid surl'application des résolu-tions prises lors du premiercongrès extraordinaire. Lesprochaines élections légis-latives figuraient égale-ment en bonne place.Me Séraphin Ndaot Rem-bogo a d'entrée fait obser-ver que, "depuis deux ans,
un partenariat a été signé
avec le candidat Ali Bongo
Ondimba. C'est celui-ci qui
nous a conduits à lui appor-
ter notre appui", a rappeléle leader du PDS.Le président du PDS a notéque les résultats obtenuspar son champion, quoi quesatisfaisants sur l'ensembledu pays, lui ont laissé ungoût de cendres, d'autantqu'il s'attendait à mieux. Ildresse son diagnostic : "il y
a comme une espèce de fis-
sure, comme si le fil de
confiance qui nous unissait
à nos électeurs s'est effilo-
ché".Et de poursuivre : "Force
est de constater malheureu-
sement que la campagne
électorale a été polluée par
des questions périphériques

Les militants disent unanimement "oui" au dialogue national
Rentrée politique du PDS

René AKONE DZOPE
Port-Gentil/Gabon

La Mission internationale
d'observation électorale
des ONG et associations
africaines, par le biais de
son coordonnateur, a der-
nièrement rendu public son
rapport sur le récent scru-
tin présidentiel organisé
dans notre pays.

LE coordonnateur de laMission internationaled'observation électoraledes ONG et associationsafricaines (MIOE-O2A),Edem Adjé Mensah, a livré,dernièrement au MéridienRe-Ndama, leur rapportsur le déroulement de larécente élection présiden-tielle dans notre pays.Selon lui, sur la base desdonnées recueillies parplusieurs de leurs observa-teurs déployés dans diffé-rentes circonscriptionsélectorales, '' le jeu électo-

La MIOE-O2A satisfaite du déroulement du scrutin
Présidentielle 2016

J.K.M.
Libreville/Gabon

ral s'est déroulé globale-
ment dans un climat apaisé,
en dépit des tensions per-
ceptibles. La Présidentielle
du 27 août dernier, de par
ses enjeux et son caractère
inclusif et compétitif, consti-
tue une avancée politique
notable en République ga-
bonaise''. D'autant plus que,à l'entendre, les médias na-tionaux ont pleinementrempli leurs missions eninformant, de manière

équitable, les électeurssans aucune entrave.Toutefois, il a déploré le faitque ''le mécanisme de sensi-
bilisation et d'information
des électeurs n'ait pas inclus
l'ensemble des autres ac-
teurs, en particulier les or-
ganisations de la société
civile à même de porter, de
par leur nature et l'étendue
de leur couverture, le mes-
sage sur toute l'étendue du
territoire national''.

Selon lui, le processus élec-toral, dans son ensemble,aura été libre, transparent,''une parfaite illustration de
la volonté des Gabonais de
confirmer les pratiques élec-
torales démocratiques et
multipartites, de manière à
rompre définitivement avec
des pratiques contraires à la
bonne gouvernance''.Condamnant et déplorantles violences post-électo-rales survenues après l'an-

nonce des résultats officielsdu scrutin présidentiel parle ministre de l'Intérieurd'alors, Pacôme Moubelet-Boubeya, M. Adjé Mensah a,dans la foulée, énoncé uncertain nombre de recom-mandations de nature,selon lui, à améliorer da-vantage le système électo-ral et à asseoir ladémocratie dans notrepays.De fait, à l'endroit du gou-vernement, la MIOE recom-mande, entre autres, lanécessité d'élaborer  un''texte juridique homogène
régissant l'ensemble des as-
pects pertinents du proces-
sus électoral, la mise sur
pied d'une institution élec-
torale indépendante ayant
la charge principale et ex-
clusive de toutes les phases
du processus électoral,
l'adoption des réformes en
vue de l'établissement de
garde-fous effectifs et indis-
pensables à la tenue pro-
chaine d'élections crédibles

et crédibles, l'allongement
d'une à deux semaines de la
durée de la campagne élec-
torale, la mise en place d'un
système de contribution pu-
blique au financement de
l'activité des partis poli-
tiques sur la base des suf-
frages obtenus, etc.''.A l'adresse des autres ac-teurs impliqués dans leprocessus électoral, laMIOE a estimé nécessaire ''d'élaborer des cartes
d'électeurs biométriques,
d'améliorer l'identification
des bureaux de vote en vue
d'éviter toute confusion
chez les électeurs, une meil-
leure formation des scruta-
teurs au vote par
procuration, etc.''.Avant de clore son propos,Edem Adjé Mensah a féli-cité ''le chef de l'Etat pour
sa volonté d'organiser un
dialogue politique national
inclusif'', tout en exhortant
''l'opposition à adhérer à
cette initiative dans l'intérêt
du peuple gabonais''.

Une phase du
déroulement
du scrutin du
27 août der-

nier.

Ph
o
to

 :
 W

ilf
ri

e
d

 M
b

in
a

h

à la place du débat central
qui est le développement. Au
point de désorienter les élec-
teurs". Non sans inviter lesmilitants à investir le ter-rain au sortir de ceconclave à l'effet de re-nouer le fil du dialogueavec les Portgentillais quipensent que leur ville, ma-melle du Gabon, est en radede la croissance.Or, aux yeux de l'ancien bâ-tonnier, depuis 3 à 4 ans,un effort a été fait par lespouvoirs publics pour of-frir à Port-Gentil la placequi est la sienne. "Nous de-
vons montrer qu'il y a le dé-
veloppement qui a été
amorcé qu'il ne l'a été de-
puis 50 ans", a-t-il soutenu,avant d'insister : "nous
avons voté pour le change-
ment qu'incarnait le candi-
dat que nous avons soutenu.
Le changement se mesure
en termes d'actes. Ce que
nous avons mesuré comme
développement ici n'a ja-
mais été fait en 50 ans". Ci-tant l'exemple de la routePort-Gentil-Omboue quiouvre la cité au continent.Selon lui, le PDS dont leprogramme de gouverne-

pour un dialogue national.
"Le PDS, parti de concerta-
tion et de compromis dyna-
miques ne saurait être, selon
l'une des résolutions, rétif à
la proposition du chef de
l'Etat. Par conséquent, il
adhère pleinement à l'idée
d'un dialogue national trai-
tant de toutes les questions
politiques, économiques, so-
ciales et écologiques, afin de
décrisper le climat politique
et proposer des solutions de
nature à favoriser le déve-
loppement multisectoriel et
la consolidation du système
démocratique au Gabon."Me Ndaot et les siens émet-tent le vœu que cetteconcertation se tienne auGabon, entre Gabonais,sous l'égide des institutionsgabonaises, par des facilita-teurs nationaux, le caséchéant, avec le concoursde (nos) frères africains.Enfin, les participants ontremercié le président de laRépublique et le Premierministre pour la nomina-tion de Joël Pono Opape,l'un des leurs, aux fonctionsde ministre de la Réformede l'État.

ment "Gabon solidaire"fondé sur la mutualité so-ciale, prenant en compte lecitoyen de l'état fœtal à lamort, reflète celui du candi-dat défendu.Dans tous les cas le prési-dent du PDS a des points desatisfaction par rapport auxrésultats globaux d'AliBongo Ondimba. "Le candi-
dat que nous avons soutenu
en 2016 n'a pas été soutenu
en 2009. Au moment où la
majorité était compacte. Il
s'en est tiré ici avec 13% des

suffrages. Avec notre appui,
au moment où la majorité
est divisée, il a obtenu près
de 30%. Ça veut dire que le
PDS a mouillé le maillot", aexpliqué Me Ndaot sous lesapplaudissements de l'as-sistance.Pour le PDS, l'élection pré-sidentielle relève désor-mais du passé. Capmaintenant sur les Législa-tives. A ce propos AugustinMoubogha, vice-président,en concluant les travaux, arappelé : "Des échéances

électorales capitales pour
notre parti nous attendent
au bout du chemin. Il nous
faut redoubler d'efforts et
d'entrain pour conquérir de
nouveaux espaces afin de
consolider le positionnement
de notre parti, troisième
force politique sur l'échi-
quier politique national, et
première force de l'opposi-
tion", a lancé M. Mouboghaen félicitant le chef de l'Étatpour sa "brillante réélec-
tion" à la Magistrature su-prême et sa main tendue

Le ministre de la Réforme de l'Etat, Joël Pono Opape (deuxième à
partir de la gauche), a également pris part aux travaux.
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Me Séraphin Ndaot (micro) a présidé les travaux.
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Une vue des militants.
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